«

16

ou méprisé aucun groupe de nos compatriotes, pour lui
enlever cette part de son ame qu'est sa langue maternelle.

J) « Cette justice et méme cette générosité que nous
devons a la protection de Dieu nous font espérer encore
en lui.

« Il nous a donné de survivre & bien des attaques redou-
tables et mémes violentes : il nous accordera encore de
déjouer les intrigues tendant & faire disparaitre notre
langue, méme dans les provinces ot nous (Canadiens-
francais) formons la moiti¢, au moins, de la population
satholique, comme dans Ontario et le Nouveau-Brunswick.

k) « Toute attaque sur ce point (de la langue francaise),
pour douleureusement pénible qu'elle soit, ne peut servir
qu’a aviver notre patriotisme et # ranimer notre courage
pour les combats ot nous défendrons jusqu'au bout notre
langue et notre foi.»




